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Des achats importants annoncés,
le CCFCC en tire une leçon P.6

Une étude révèle leur nombre total à
1.521 et met en lumière leurs défis

L'approche prestataire expérimentale a livré ses résultats

ENVIRONNEMENT

A l'origine de la création de l'OTR, l'objectif
pour le gouvernement était d'introduire une plus
grande transparence dans le processus de col-
lecte des recettes et la conservation d'un droit
de regard sur les activités de l'office. A en croire
les autorités, globalement l'OTR a atteint des
résultats encourageants, puisque de 2014 à
2018, les recettes totales collectées sont pas-
sées de 458,2 milliards de FCFA à 560,5 mil-
liards de FCFA soit une augmentation de 22,3%
et de 2020 à 2024 l'augmentation des recettes
a été de 65,6%, soit une augmentation moyenne
annuelle de 16,4%.

Cependant, une dizaine d'années de son fonc-
tionnement plus tard, et les audits relatifs à
l'évaluation de sa performance, l'OTR des dys-
fonctionnements et des insuffisances ont été
relevés qui vont conduire le gouvernement à
modifier et compléter la loi créant la structure…

EN PLUS…

Essowè Barcola, Ministre de l’Economie et des finances, répondant aux questions des élus

Se mettre à son propre compte ou travailler pour une entreprise ?

LUTTE CONTRE LA
TUBERCULOSE AU TOGO

Le dépistage précoce des cas passe de
72 h à 24 h grâce aux machines GeneXpert

P.4

ACCÈS À L'EAU POTABLE SUR LE CONTINENT
Un défi majeur pour 2030

P.3

TRAVAIL

AFRIQUE

ENQUÊTE AFROBAROMETER
Plus d'un tiers des Togolais envisagent d'émigrer, principalement pour des raisons
économiques

SOCIÉTÉ

P.3
Les députés approuvent les réformes pour un OTR plus performant
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George Foreman est mort à 76 ans,
la palpitante histoire d'une légende de la boxe mondiale
George Foreman, né le 10 janvier

1949 à Marshall au Texas et mort le 21
mars 2025 à Houston, est un boxeur
américain. Boxant dans la catégorie
poids lourds, il a notamment été cham-
pion olympique en 1968 et champion
du monde professionnel WBA et WBC
de 1973 à 1974, avant de perdre son
titre contre Mohamed Ali lors d'un célè-
bre combat à Kinshasa au Zaïre. Il est
redevenu champion du monde IBF et
WBA, de 1994 à 1995, et fut alors le
champion du monde poids lourds le plus
âgé. Membre de l'International Boxing
Hall of Fame, il est considéré comme
un des plus puissants punchers de l'his-
toire.

Foreman a une enfance difficile dans
le ghetto de Houston au Texas quand il
découvre la boxe. Après une courte
mais bonne carrière amateur (22 vic-
toires et 3 défaites), il représente les
États-Unis aux Jeux olympiques de
Mexico en 1968 où il gagne la médaille
d'or dans la catégorie des lourds. Juste
après sa victoire, il reste sur le  ring et
brandit un petit drapeau américain. Quel-
ques semaines après le trouble média-
tique des sprinteurs Tommie Smith et
John Carlos qui, médaillés d'or et de
bronze, brandissaient leur poing en l'air
sur le podium la tête basse en signe de
protestation contre la ségrégation aux

NÉCROLOGIE

FOIRE DU LIVRE

La capitale du Rail sera, du 8 au
11 avril prochain, la capitale du livre.
C'est dans le cadre de la 7e édition
du salon international du livre de
Thiès (SILTH), initié par l'écrivain
Moustapha Ndéné Ndiaye. C'est le
Pr Ibrahima Thioub, ancien Recteur
de l'université Cheikh Anta Diop
(UCAD), qui est le parrain de l'évè-
nement, qui portera le livre au cœur
d'une cité, jadis dominée par le che-
min de fer.

Selon l'initiateur et écrivain
Moustapha Ndéné Ndiaye, cet évè-
nement qui se déroulera sur la Pro-
menade des Thiessois constitue un
retour aux sources de la scène litté-
raire sénégalaise. C'est ainsi que le
thème retenu cette année est " L'écri-

USA, le geste de Foreman est mal
interprété. Le boxeur recevra de nom-
breuses critiques.

Il débute sa carrière professionnelle
l'année suivante. Entrainé par Dick
Sadler et l'ancien champion des mi-
lourds Archie Moore, Foreman se fait
vite une réputation. Ce colosse au phy-
sique puissant possède un style assez
simple qui s'appuie avant tout sur sa
force de frappe phénoménale. Sa garde
de bras en avant semble peu correcte
mais reste très efficace (Mohamed Ali
l'a comparé à une momie). Ses cro-
chets et ses uppercuts ont réalisé cer-
tains des plus spectaculaires KO des
années 1970, mais Foreman n'hésite
pas non plus à utiliser son jab. Moins
au point que ceux des autres cham-
pions, il lui permet néanmoins d'occa-
sionner de lourds dégâts. Foreman se
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Le Salon international du livre de Thiès,
SILTH 2025, c'est du 08 au 11 avril 2025

Sagesse du monde :
« Le vent n'entre point s'il ne
voit  par où il pourra sortir »

La conjoncture internationale qui frappe la planète terre pèse
énormément sur les jeunesses qui se perdent et ne savent plus à quel
saint se vouer. Les fatalistes vont à dire que les jeunes n'ont plus
d'avenir. Ce qui est tout à fait la réaction de ceux qui croient encore à
un devenir prospère de l'humanité… A la condition unique que chacun
participe à l'effort commun de développement de la société. Car, dit

l'adage : "il n'y a pas de bons vents pour le marin qui ne
sait pas où il va".

Cela ne veut pas dire que tout le monde est déconnecté du travail.
Seulement, voilà qui y vont par ce qu'il faut y aller, qui agissent par ce
qu'il faut agir. Pour quel objectif ? "Le vent n'entre point s'il ne point

par où il pourra sortir" Mieux, "Il n'y a pas de succès possible
pour celui qui n'a pas fixé le but de son action."

CLUB LITTÉRAIRE

ture mémorielle : des vérités à la ré-
conciliation". Il souligne que, lancé
en 2011, cet évènement s'est enrichi
au fil du temps de l'adhésion des écri-
vains notamment Ken Bugul, Sokhna
Benga, Fama Diagne Sène et de
tous les éditeurs du Sénégal. Et l'une
des innovations cette année, c'est l'ar-
rivée attendue d'éditeurs et écrivains
ivoiriens et maliens. Dans ce même
sillage, Moustapha Ndéné Ndiaye
laisse entendre qu'en partenariat
avec la ville de Thiès, "un autre amé-
nagement qui compte accueillir plus
de quarante éditeurs sera mis en
place sur l'Esplanade de la Prome-
nade des Thièssois, avec un espace
animation pour les différents panels
qui se tiendront autour du thème et

LANGUE

La rencontre des élèves "Dis-moi
dix mots sur la planète" pour

créer des contes et des poèmes, ce
samedi à l'IFT à partir de 10h30

vivant ".
Nous célébrons en ce mois la ri-

chesse et la diversité de la langue
française, tout en encourageant une
approche ludique et créative à tra-
vers dix mots choisis, comme cha-
que année, par le Ministère de la

L'Auditorium de l'Institut français
du Togo, IFT, est retenu pour ras-
sembler des élèves de plusieurs
écoles pour une activité à grande
valeur littéraire de création de con-
tes et de poèmes. Il s'agira, dès 10
heures 30 ce samedi 29 mars 2025,

distingue également par sa capacité à
encaisser les coups (il n'a été mis KO
qu'une seule fois) et surtout par son
endurance, au départ son principal point
faible qu'il tournera habilement comme
l'un de ses plus sérieux avantages.

En 1969, il participe à 13 combats :
seuls 2 adversaires parviennent jus-
qu'à la limite, les autres sont tous KO
avant le 5e round. George combat sur-
tout à New York et à Houston, son fief.
En 1970, il continue sa progression par
12 victoires dont 11 KO. Il affronte une
première fois Gregorio Peralta qui sera
le seul à tenir la distance contre lui cette
année-là. Foreman bat aussi George
Chuvalo en 3 rounds, pourtant réputé
pour son menton et alors qu'il avait ré-
sisté 15 rounds face à  Ali. En 1971, il
gagne encore 7 combats, tous par KO,
puis il bat une seconde fois Gregorio
Peralta en Californie. Il fait ensuite une
tournée à travers le Texas dont il est
devenu le meilleur boxeur. À la fin de
l'année 1971, il est désigné challenger
no 1 pour le titre mondial par les instan-
ces de la boxe. Il lui faudra pourtant
patienter un an avant de rencontrer le
champion du monde. En attendant ce
combat, il affronte 5 adversaires en 1972
qu'il bat tous en 2 rounds : personne ne
résiste alors à son extraordinaire force
de frappe.

Le 22 janvier 1973 à Kingston en
Jamaïque, il se retrouve face au cham-
pion du monde invaincu Joe Frazier
encore auréolé de sa fameuse victoire
contre Mohamed Ali en 1971. Foreman
craint son adversaire et dès les pre-
miers instants, il comprend que le célè-
bre crochet gauche du champion peut
le vaincre à tout moment. Foreman fait
alors tout pour mettre son adversaire
KO le plus rapidement possible et pour
le tenir à distance. Il le pousse avec
ses deux bras, et grâce à son allonge
supérieure, de nombreux crochets at-
teignent leur cible. Il envoie ainsi "Smo-
king Joe" au sol à trois reprises. Frazier
est sauvé par le gong et peut récupé-
rer. Il reprend le combat imperturbable
mais Foreman lui assène de nouveaux
uppercuts dévastateurs. L'un d'entre
eux l'envoie à nouveau au sol. Il se
relève difficilement en titubant et tour-
nant le dos au challenger qui d'un coup
derrière la tête le renvoie une cinquième
fois au tapis. Frazier ne veut pas re-
noncer mais un nouveau crochet du
droit le fait décoller du sol et l'envoie à
terre une sixième et dernière fois. Joe
Frazier, la bouche en sang, se redresse
mais l'arbitre met fin au combat,
Foreman est champion du monde, il
s'agit de sa plus célèbre victoire.

événement. L'organisation compte
déployer des moyens financiers et
matériels très importants, en vue de
leur mobilisation, grâce au concours
de l'Inspection d'Académie de Thiès,
qui est un partenaire stratégique de
cet évènement".

Fondée par l'écrivain et éditeur
Thiessois, Moustapha Ndéné
Ndiaye, cette organisation aura cette
année comme commissaire l'ensei-
gnant Mohamed Sow dit Baudelaire.
Le professeur et écrivaine Andrée
Marie Diagne Bonané dirige le co-
mité scientifique depuis 2023. Pour
lui, l'évènement qui est à sa 7ème
édition est déjà pérennisé et l'objectif
est de l'inscrire en lettres d'or dans
l'agenda culturel du Sénégal.

de faire tourner les méninges des
apprenants autour de 10 mots sé-
lectionnés qu'il faudra désormais
mieux connaitre, comprendre et
savoir manipuler pour ressortir leur
esprit créatif linguistique. L'équipe de
communication de l'IFT a publié ce
qui suit :

"Biome, butiner, canopée,
conséconscient, débrousser, em-
preinte, glaner, palmeraie, solaire,

Culture et la Délégation générale à
la langue française et aux langues
de France (DGLFLF).

C'est dans ce cadre que la mé-
diathèque de l'IFT propose une
activité hors-les murs avec les élè-
ves des écoles homologuées et
autres établissements pour une créa-
tion de contes et de poèmes sur le
thème : " Dis-moi dix mots sur la
planète ".

de ses sous thèmes. Comme tou-
jours, une large place sera réser-
vée aux plus jeunes qui constituent
le public le plus dynamique de cet

LITTÉRATURE

La Guinée mobilise les participants pour Les 72H du Livre 2025

Dans le cadre des préparatifs de
la 17è édition des 72 Heures Du
Livre, sous le thème la Puissance
Féminine prévue les 23, 24 et 25
avril 2025 à Conakry, le fondateur
de l'événement et Directeur Géné-
ral de L'Harmattan Guinée, Sansy
Kaba effectue actuellement une tour-
née internationale pour mobiliser les
acteurs du livre.

Le Sénégal, première étape de
cette tournée, a offert une plateforme
exceptionnelle de rencontres et
d'échanges avec des figures ma-
jeures du secteur littéraire et édu-
catif :

- Visite de L'Harmattan Sénégal,
pour renforcer la collaboration en-

"Qui veut voyager loin ménage sa monture", dit l'adage. La 17è foire du livre de la Guinée se prépare activement. Elle se tiendra du 22
au 25 avril 2025 dans la capitale Conakry sous le thème " la Puissance Féminine ". Pour atteindre son premier objectif qui est la
participation massive des éditeurs et des maisons d'édition qui apporteront les livres, les organisateurs se déplacent pour les mobiliser.
Sur la page facebook de l'évènement, on lit cet article intitulé: Les 72 heures du livre 2025 : Première étape de mobilisation au Sénégal.

tre les deux structures;
- Rencontre avec l''Association

des écrivains du Sénégal, afin de
tisser des partenariats solides autour
de la promotion des œuvres littérai-

res ;
- Entretien avec M. Amadou Bah,

expert en ateliers d'écriture et dé-
veloppement personnel ;

- Passage chez le partenaire de
longue date, M. Thomas
Ouédraogo, spécialisé dans les im-
pressions et infographies.

Cette visite a également été mar-
quée par un cocktail organisé par
le Lions Club  International, parte-
naire officiel des 72H du Livre. Ce
moment convivial a réuni des invi-
tés prestigieux venus de 8 pays à
travers le monde. Cette étape sé-
négalaise est le point de départ
d'une série de visites dans plusieurs
pays, dans le but de mobiliser les

acteurs clés du monde littéraire et
culturel autour  des 72H du Livre
2025. Un événement d'une 'enver-
gure internationale.

Rendez-vous à Conakry en avril
2025 pour célébrer la littérature et
les idées qui façonnent notre monde
!

Sansy Kaba Diakité,
Fondateur des 72H du Livre

( à suivre)
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Dysfonctionnements et
insuffisances…

Dans l’exposé des motifs du
gouvernement, il ressort que ces
dysfonctionnements sont relatifs à
l’exercice de la tutelle par le Con-
seil de surveillance qui n’a jamais
été fonctionnel ; à l’absence de
mécanismes clairs de contrôle des
décisions du conseil d’administra-
tion ; à l’absence d’une évaluation
continue des organes de l’OTR ;
aux procédures de recrutement
des membres du comité de direc-
tion, notamment le Commissaire
général ; à la gestion administra-
tive et financière de l’office  dont les
comptes ne sont plus audités an-

MODIFICATION DES TEXTES RÉGISSANT L'OTR

Eric J.

Simplifier et améliorer le rendement du système fiscal

tes régissant l’Office pour résou-
dre les problèmes de dysfonction-
nements et faiblesses ; de renfor-
cer le rôle et l’efficacité de l’audit et
du dispositif anti-corruption au sein
de l’Office ; d’assurer la réalisation
des évaluations de performances
annuelles ; renforcer la gestion des
ressources humaines.

En ce qui concerne la politique
fiscale, les audits ont recommandé
de simplifier et améliorer le rende-
ment du système fiscal, notam-
ment par l’identification et l’élimina-
tion des impôts peu productifs ; de
renforcer l’équité fiscale par la di-
minution de la concentration des
recettes fiscales sur seulement
quelques contribuables et sur cer-
tains types d’impôt ; d’évaluer et

PERSONNES ATTEINTES D’ALBINISME AU TOGO

Une étude révèle le nombre total de 1.521 et met en lumière leurs défis

Etonam Sossou alors que les adolescents (1 à 15
ans) font 43,58%.

Concernant les conditions socio-
économiques, l’enquête montre
que plus de la moitié des PAA re-
censées ont une activité qui impli-
que une exposition journalière aux
rayons ultra-violets sans protection
adéquate. Il y ressort également que
61,60% des PAA n’ont pas de re-
venu mensuel et que 52, 20% des
PAA sont des femmes. « L’étude
vise à connaître la population des
PAA en vue d’orienter les actions
de santé publique pour l’améliora-
tion de leurs conditions de vie », font
savoir les structures impliquées
dans cette action.

Il faut dire que la Fondation Pierre
Fabre, appuie le ministère de la

L’enquête réalisée par le Centre
africain de recherche en épidémio-
logie en santé publique (CARESP)
a révélé une prévalence de 18,79%
de PAA pour 100.000 habitants. En
fonction de la population de chaque
région, une proportion élevée a été
enregistrée dans la région des Pla-
teaux (390 PAA pour 100 000 habi-
tants) tandis que la plus faible se
trouve dans les Savanes (200 PAA
pour 100 000 habitants). Sur le plan
socio-démographique, la population
des personnes atteintes d’albinisme
identifiées est majoritairement jeune
(62, 78 % sont âgées de moins de
25 ans).  Les PAA de plus de 45
ans ont une proportion de 11,20%

A l'origine de la création de l'OTR, l'objectif pour le gouvernement était d'introduire une plus
grande transparence dans le processus de collecte des recettes et la conservation d'un droit de
regard sur les activités de l'office. A en croire les autorités, globalement l'OTR a atteint des résultats
encourageants, puisque de 2014 à 2018, les recettes totales collectées sont passées de 458,2
milliards de FCFA à 560,5 milliards de FCFA soit une augmentation de 22,3% et de 2020 à 2024

Santé, la faculté des Sciences de la
santé /filière pharmacie de l’Univer-

Les députés approuvent les réformes pour un OTR plus performant

fiscal aux exigences actuelles,
tout en favorisant une amélio-
ration continue de la qualité des
services offerts aux citoyens,
utilisateurs de l’administration
fiscale à divers moments de la
vie », relevait Kodjo Adédzé, le
Président de l’Assemblée natio-
nale.

Les réglages
Le renforcement du lien de

tutelle de l’office togolais des recet-
tes avec le ministère chargé des
finances, à travers : la suppres-
sion du conseil de surveillance ( il
est dit que la suppression du con-
seil de surveillance va induire la
célérité et l’efficacité dans la prise
des décisions. Il est fait obligation
au ministre des finances d’approu-
ver les résolutions du conseil d’ad-
ministration dans un délai de 7 jours
calendaires. A défaut, elles devien-
nent exécutoires); la généralisation
du contrat de performance à tout le
personnel de l’Office, y compris le
contrat de performance entre le
ministre et le conseil d’administra-
tion; l’institution de l’obligation faite à
l’office de donner accès aux ba-
ses de données de collecte des
recettes aux services désignés par
le ministre chargé des finances
pour des fins de statistiques, d’ana-
lyse et de définition de la politique
fiscale; l’option dont dispose le mi-
nistre de tutelle d’initier une investi-
gation en cas d’indices de malver-
sations ou de corruption signalés
à l’office.

Il y aussi le renforcement de l’ef-
ficacité du conseil d’administration :
A cet effet, il est prévu la réduction

du nombre des membres du con-
seil d’administration de 10 à 7 pour
une meilleure efficacité ; l’introduc-
tion de l’évaluation annuelle du con-
seil d’administration ; la revue de la
périodicité des réunions du conseil
d’administration.

Au niveau de la célérité des pro-
cédures de recrutement des mem-
bres du comité de direction par : la
réduction du délai de désignation du
commissaire général et des com-
missaires par la suppression de la
longue procédure de recrutement
prévue par la loi initiale ; la nomina-
tion des directeurs par arrêté du
ministre chargé des finances,
après un test organisé par le con-
seil d’administration.

Pour la célérité dans la produc-
tion des états financiers, le principe
du contrôle de l’OTR par des corps
de contrôle des financements a été
réaffirmé. En plus des dispositions

antérieures, L’exécution du bud-
get de l’office et la gestion des
comptes des recettes publiques
sont contrôlés par l’inspection gé-
nérale d’Etat dont les rapports sont
soumis au Président du conseil
(des ministres), l’inspection géné-
rale des finances dont les rapports
sont soumis au ministre chargé
des finances. L’OTR est aussi dé-
sormais soumis aux règles de la
comptabilité publique.  Le ministre
chargé des finances peut, ordon-
ner, à tout moment, une investiga-
tion au sein de l’OTR. « La nou-
velle loi, par ses innovations,
entend renforcer le contrôle et
la transparence ainsi que la
performance de tout le person-
nel pour l’efficacité et l’effi-
cience de l’OTR », a précisé
Essowè Barcola, le ministre de
l’économie et des finances.

tration, le recrutement des mem-
bres du comité de direction et des
directeurs ; d’améliorer la mobili-
sation des recettes par la moder-
nisation de la collecte de la TVA et
le suivi de la performance de la
direction des moyennes entrepri-
ses et de maîtriser le coût de col-
lecte des recettes par le renforce-
ment de la compétence du person-
nel des départements opération-
nelles.

Des recommandations spécifi-
ques ont été faites à l’endroit du
commissariat des impôts et du
commissariat des douanes et des
droits indirects, notamment la maî-
trise du fichier des contribuables,
le renforcement du contrôle doua-
nier par l’utilisation de l’outil infor-
matique dans toutes les opérations.
« Les défis de l’OTR sont rela-
tifs, entre autres, à la
digitalisation complète du sys-
tème de collecte des impôts et
taxes ; la mobilisation de plus
de recettes ; la réduction subs-
tantielle des contentieux et la
lutte contre les fraudes ; l’éva-
sion fiscale et les corruptions »,
explique-t-on au ministère de l’éco-
nomie et des finances.

Et, les réponses à toutes ces
préoccupations ont été traduites
dans la loi votée par les députés
en début de cette semaine. « Les
nouvelles dispositions adop-
tées visent à accroître l’effica-
cité de notre administration fis-
cale et à maximiser la collecte
des recettes de l’État. Ces nou-
velles mesures permettront
ainsi d’ajuster notre système

l'augmentation des recettes a été de 65,6%, soit une augmentation moyenne annuelle de 16,4%.
Cependant, une dizaine d'années de son fonctionnement plus tard, et les audits relatifs à l'éva-

luation de sa performance, l'OTR des dysfonctionnements et des insuffisances ont été relevés qui
vont conduire le gouvernement à modifier et compléter la loi créant la structure.

nuellement tel que prévu par la loi ;
à l’absence d’un mécanisme effi-
cace pouvant garantir la transpa-
rence et la lutte contre la corruption
dans la collecte des recettes.

Au vu de ces constats et des
contestations des audits, il a été re-
commandé, par rapport à la
gouvernance, de modifier les tex-

exploiter le potentiel des impôts fon-
ciers ; de renforcer l’application des
droits d’accises et élargir l’appli-
cation de la TPU (taxe profession-
nelle unique).

Quant à la performance de
l’OTR, il s’agirait de renforcer la
gouvernance par la revue de la
composition du conseil d’adminis-

Le Président de l'Assemblée nationale,  Kodjo Adédzé

 Les députés, lors du vote de la nouvelle loi sur l'OTR

Une étude, financée par la Fondation Pierre Fabre, réalisée en collaboration avec l’Association nationale des personnes atteintes d’albinisme au Togo (ANAT) et la Société togolaise de dermatologie
(SOTODERM), sur la cartographie des PAA réalisée dans les 39 préfectures et rendus publique cette semaine à Lomé a dénombré 1521 Personnes atteintes d’albinisme (PAA) résidant sur l’ensemble
du territoire national, dont 98,40% sont des Togolais en 2024.

sité de Lomé. Elle met en œuvre
des projets de dermatologie en gé-

néral et ceux ciblant les PAA en par-
ticulier, en adéquation avec la feuille

de route gouvernementale. Recon-
nue d’utilité publique en France,
depuis 1999, a pour mission
d’améliorer l’accès aux médica-
ments et aux soins de qualité des
populations vulnérables des pays
en développement. Au Togo, elle
finance un projet de prévention et
de prise en charge médicale des
affections cutanées des PAA piloté
par l’ANAT et la SOTODERM.

Lancé en 2019, en partenariat
avec l’Association Nationale des
Albinos du Togo (ANAT) et la So-
ciété Togolaise de Dermatologie
(SOTODERM), le projet inclut des
centaines de personnes atteintes
d’albinisme dans 10 villes des cinq

Consultation de deux enfants albinos dans un hôpital

(suite à la page 7)
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CAMPAGNE DE REBOISEMENT 2024

L'approche prestataire expérimentale a livré ses résultats

ENQUÊTE AFROBAROMETER

Plus d'un tiers des Togolais envisagent d'émigrer,
principalement pour des raisons économiques

F. Woussou

les difficultés économiques, la pau-
vreté et la quête de meilleures op-
portunités d’affaires sont les raisons
qui motiveraient à quitter le Togo.

Résultats clés. Plus du tiers
(35%) des Togolais affirment avoir
envisagé «quelque peu» ou «beau-
coup» de quitter le Togo, en plus
des 17% qui l’ont envisagé «un
peu». Envisager «quelque peu» ou
«beaucoup» d’émigrer est plus
répandu parmi les plus instruits
(57%), les résidents de Lomé
Commune (44%), les 18-35 ans
(41%), les citadins (41%) et les
hommes (38%) comparés à leurs
homologues respectifs. Parmi
ceux qui ont déjà pensé à émigrer,
40% souhaiteraient se rendre en
Amérique du Nord. Mais un tiers
opteraient pour une destination sur
le continent africain, notamment le
Nigéria (4%), d’autres pays en Afri-
que de l’Ouest (20%) ou d’autres
régions d’Afrique (10%). Une moin-

Lomé, 21 mars 2025 (commu-
niqué de presse) – Selon les ré-
sultats de la plus récente enquête
d’Afrobarometer au Togo, plus d’un
tiers des citoyens affirment avoir
déjà «quelque peu» ou «beaucoup»
considéré quitter le pays pour s’ins-
taller de façon permanente à
l’étranger, en plus d’environ un sur
cinq Togolais qui disent l’avoir en-
visagé «un peu». Cette aspiration
est plus marquée parmi les ci-
toyens les plus instruits, les habi-
tants de Lomé Commune, les jeu-
nes de 18-35 ans, les citadins et
les hommes. Selon l’enquête,
l’Amérique du Nord est la destina-
tion la plus prisée par ceux qui sou-
haitent émigrer, suivie par d’autres
pays d’Afrique et l’Europe. Les fac-
teurs économiques comme la re-
cherche d’emploi ou de meilleu-
res opportunités professionnelles,

Late Pater

les producteurs de charbon, de
bois de chauffe et les planteurs fo-
restiers. Car l’exploitation non
maîtrisée de cette filière entraîne
de graves conséquences
environnementales, notamment la
déforestation. Objectifs spécifiques
du projet : identifier les acteurs de
la filière, organiser des concerta-
tions entre eux, identifier les sites
les plus propices au reboisement
pour la production du bois-éner-
gie et échanger sur les modalités

cher le milliard d’arbres. On est
passé de 3.303.000 plants mis en
terre sur 4.500 ha en 2021 à
7.089.316 arbres reboisés sur
10.376 ha en 2023 et à 9.142.273
plants mis en terre sur 11.544 ha
en 2024.

A noter que le projet bois-éner-
gie a été lancé en 2024 pour con-
tribuer à la gestion durable des
ressources forestières au Togo,
en structurant et en coordonnant
la filière bois-énergie qui englobe

tière de reboisement de certains
prestataires. Ce qui a fait naître des
recommandations, comme la
nécessité pour les prestataires de
reprendre sur fonds propres le
reboisement sur tous les sites où
il n’a pas été effectif et où il a
échoué, améliorer la collaboration
entre les prestataires et les direc-
teurs régionaux et préfectoraux de
l’environnement, capitaliser les
bonnes pratiques des préfectures
dans lesquelles les taux de réus-
site sont compris entre 90% et
95%, demander aux directeurs
régionaux et préfectoraux de l’en-
vironnement d’être au cœur du
reboisement quelle que soit l’ini-
tiative. «En ce qui concerne les
perspectives pour l’année 2025,
les acteurs ont convenu d’effec-
tuer les prochaines opérations de
reboisement sur des sites de plus
de 7 hectares en un seul tenant
par préfecture, de privilégier des
sites communautaires et des
aires protégées effectivement
dégradées», fait savoir le minis-
tère.

N’empêche, le reboisement
massif progresse d’au moins
2.000.000 de plants mis en terre
chaque année, bien que loin de la
barre annuelle idéale pour accro-

Compte tenu des valeurs éco-
nomique, écologique et sociale
des forêts, des biens et services
écosystémiques, le Togo a clai-
rement défini ses orientations stra-
tégiques pour renforcer le rôle des
forêts. Aussi l’aménagement fo-
restier et le reboisement ont-ils été
affichés comme des mesures de-
vant contribuer à la réduction du
taux d’émission de gaz à effet de
serre du pays à l’horizon 2030.
Dans ce cadre, tous les grands
programmes d’afforestation et de
restauration forestière ont été réo-
rientés pour être en cohérence
avec le programme national de
reboisement 2017-2030, initié
dans une première phase de 5
ans (2017-2021). Puis, les pha-
ses suivantes de 2022-2026 et
2027-2030.

Actuellement, la campagne na-
tionale du reboisement massif,
avec l’objectif du milliard d’arbres
à planter à l’horizon 2030, est
dans sa cinquième année en
2025. Au cours de l’année 2023,
les activités de reboisement ont
été initiées et conduites par les di-
recteurs régionaux et préfectoraux
de l’environnement. En 2024, les
mêmes opérations de reboise-
ment ont été réalisées par des
prestataires. Du côté du ministère
de l’environnement et des res-
sources forestières, ça s’appelle
la contractualisation au niveau du
projet national de reboisement
phase 2, qui a donc bouclé sa pre-
mière année. Dans la manœuvre,
10 prestataires au total ont été re-
tenus à raison de 2 par région (1
pour le compte du projet national
de reboisement et 1 pour le projet
bois-énergie). Petite explication de

cette approche prestataire expé-
rimentale par le ministère : ceux-
ci ont l’obligation contractuelle
d’acquérir les plants, d’exécuter
les travaux de reboisement, d’en-
tretenir et de sécuriser l’ensem-
ble des sites reboisés et de faire
le suivi pour une durée de trois
ans.

Ce 22 mars 2025, dans une
rencontre nationale tenue à
Sokodé sur initiative du ministre
Foli-Bazi Katari, l’approche pres-
tataire a été évaluée pour identifier
la meilleure approche à adopter à
l’avenir. Selon le compte-rendu
officiel, il ressort des résultats de
cette première année de
contractualisation que les presta-
taires ont reboisé une superficie
globale de 461,5 hectares pour
des taux de réussite allant de 51%
dans la région Centrale à 82%
dans la région de la Kara ; pour le
projet bois-énergie, le reboise-
ment a été fait sur une superficie
de 83,63 hectares pour des taux
de réussite allant de 52% dans la
région Maritime à 83,33% dans
la région Centrale. Et l’analyse
comparative des résultats entre
les activités de reboisement des
directeurs régionaux et préfecto-
raux de l’environnement en 2023
et celles des prestataires en 2024
révèle que les directeurs ont été
plus performants que les presta-
taires dans les régions Maritime,
des Plateaux et Centrale ; dans
les régions de la Kara et des Sa-
vanes, les résultats sont mitigés.
A l’œuvre, les difficultés évoquées
sont la rareté de la main-d’œuvre,
les feux de végétation criminels,
la transhumance, les poches de
sécheresse, la faible capacité fi-
nancière des prestataires et le fai-
ble niveau de technicité en ma-

dre proportion (14%) d’entre eux
préfèreraient l’Europe. La princi-
pale raison citée pour le désir d’émi-
grer est la recherche d’un travail
ou de meilleures opportunités
d’emploi (43% de ceux qui ont
envisagé d’émigrer). En outre,
26% disent que c’est à cause des
difficultés économiques, 18% la
pauvreté/misère et 7% disent aller
à la recherche de meilleures op-
portunités d’affaires.

L’équipe d’Afrobarometer au
Togo, conduite par le Center for
Research and Opinion Polls
(CROP), s’est entretenue avec
1.200 adultes togolais en novem-
bre 2024. Un échantillon de cette
taille produit des résultats nationaux
avec des marges d’erreur de +/-3
points de pourcentage à un niveau
de confiance de 95%. Des enquê-
tes ont été précédemment réali-
sées au Togo en 2011, 2015, 2017,
2019 et 2022.

pratiques de mise en place de
plantations dédiées à cette res-
source.

Toujours en lien avec le reboi-
sement national, le ministère de
l’environnement développe ac-
tuellement un outil innovant de
géolocalisation des surfaces re-
boisées et de remontée de don-
nées de terrain. Celui-ci permet-
tra de disposer d’informations fia-
bles en temps réel sur les opéra-
tions de reboisement et de pou-
voir se rendre aisément sur les
sites reboisés. A Sokodé, ajoute
le ministère, l’application a été for-
tement appréciée et jugée à un
niveau de performance accepta-
ble ; il est demandé au concep-
teur de la finaliser en y intégrant
les propositions d’amélioration.
«Le ministère a conçu l’outil
mais sans les observations des
acteurs pour le parfaire, il risque
d’être un peu limité et ne don-
nera par le résultat escompté»,
dit M. Foli-Bazi.

Le ministre Foli-Bazi et ses collaborateurs à la fin de l'évaluation

(suite à la page 6)

LUTTE CONTRE LA TUBERCULOSE AU TOGO

Le dépistage précoce des cas passe de 72 h
à 24 h grâce aux machines GeneXpert

Late Pater

Amélioration notable du parc des machines GeneXpert

En janvier 2024, Yao, un plan-
teur âgé de 67 ans résidant à Agou
à une centaine de kilomètres au
nord-ouest de Lomé, a connu des
malaises inhabituels qui l’ont con-
duit à l’hôpital. Ces malaises com-
prenaient, entre autres, des dou-
leurs à la poitrine et une fatigue in-
tense inexpliquée qui a duré deux
semaines. Après avoir effectué les
tests, il a été diagnostiqué de la tu-
berculose. «J’étais surpris et très
désolé de savoir que j’étais atteint
de la maladie. J’avais trop souf-
fert et je voulais guérir par tous
les moyens», se rappelle-t-il. Au
Togo, 30 personnes sur 100 000
étaient atteintes de la maladie en
2023, selon le rapport mondial de
l’OMS publié en 2024 sur la tuber-
culose. Le pays a mis en œuvre
plusieurs initiatives pour améliorer
la lutte contre la tuberculose,
comme l’explique le Professeur
Abdou Gafarou Gbadamassi,
Coordonnateur du Programme
national de lutte contre la tubercu-
lose (PNLT) au Togo : «Plusieurs
interventions combinées nous
permettent de progresser dans la
lutte contre cette maladie en nous
focalisant notamment sur la re-
cherche des cas, le dépistage
précoce, et le traitement effectif
des patients».

Au cœur du dépistage précoce
figure l’optimisation des machines
GeneXpert qui permettent de tes-
ter rapidement les échantillons de
crachats des malades pour con-
firmer la maladie. Cette approche,
recommandée par l’Organisation
mondiale de la Santé (OMS)
comme moyen de diagnostic de

première ligne, a contribué
significativement au renforcement
du dépistage des cas au Togo.
Jusqu’en 2020, le pays ne dispo-
sait que de 15 machines
GeneXpert sur 14 sites, pour arri-
ver à 52 sites en 2024. Le Profes-
seur Gbadamassi se réjouit de ce
développement qui, selon lui, a per-
mis de faire de grands pas :
«Grâce à cette amélioration nota-
ble du parc des GeneXpert, le dé-
pistage précoce des cas a été
amélioré, passant de 72 heures à
24 heures dans tout le pays. Ceci
contribue à faire progresser notre
pays vers l’éradication de la tu-
berculose. D’autres axes de la lutte
contre la tuberculose concernent
l’implication des communautés

semaines de traitement pénibles en
raison de la lourdeur du traitement,
il a senti sa situation s’améliorer.
«Les produits me rendaient très
faible au départ. Après les deux
premiers mois, j’ai fait un premier
contrôle et les résultats étaient né-
gatifs. J’ai effectué d’autres con-
trôles au cinquième mois et au
sixième mois, où on m’a déclaré
guéri de la tuberculose. J’en ai tel-
lement souffert au départ que
j’étais convaincu que la maladie
me serait fatale !»

En juin 2022, une stratégie dite
«FAST», axée sur la recherche
active dans quatre sites des dis-
tricts d’Agoè Nyivé et Golfe à Lomé,
a permis de franchir la barre de
3000 cas dépistés de tuberculose

pour garantir le traitement centré
sur le patient, la gratuité de la prise
en charge de toutes les formes de
tuberculose, ainsi que la prise en
charge nutritionnelle des patients
les plus vulnérables».

Grâce à la disponibilité d’une ma-
chine au Centre hospitalier préfec-
toral (CHP) d’Agou où il a été reçu,
Yao a pu être placé sous traitement
rapidement. Après de premières

à partir de 2022 (atteignant 3041
cas en 2022, 3065 cas en 2023 et
3129 en 2024), comparé à 2312
en 2020 et 2418 en 2021. De 2020
à fin 2023, un projet d’investigation
contribuant à l’élimination de la tu-
berculose en Afrique a par ailleurs
étudié les patients contagieux dans
35 centres de diagnostic et de trai-
tement (CDT), et a permis de dé-
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La mi-parcours a été franchie ces derniers jours dans les qualifications africaines et après six journées, la plus grande information
à retenir c'est qu'aucun cador du continent n'est hors course. Mieux, lors des derniers jours, aucune des formations de la CAF qui
étaient présentes à la dernière Coupe du Monde au Qatar n'a concédé de défaite. Parmi elles, le Maroc, le Ghana et la Tunisie,
auteurs d'un 6 sur 6, sont solidement installés en tête de leur groupe respectif.

Hervé A.

BREVES

Le Cameroun et le Sénégal occupent,
quant à eux, la deuxième place, à seu-
lement un point du leader, le Cap-Vert et
la RD Congo, respectivement. Égale-
ment considérés comme des favoris, par
nature ou parce qu'ils ont aussi participé
à un Mondial dernièrement, l'Algérie,
l'Égypte et la Côte d'Ivoire mènent la
danse dans leur groupe après avoir, eux
aussi, fait le plein de points ces derniers
jours.

Sans le but tardif du Zimbabwéen
Tawanda Chirewa, mardi, le Nigeria
aurait eu sa place dans le paragraphe
précédent. Seulement, en concédant à
la 90e minute un quatrième match nul en
six rendez-vous, les Super Eagles con-
tinuent à décevoir dans ces éliminatoi-
res. Relégués à six points du leader sud-
africain, bloqués à la quatrième place du
Groupe C, Victor Osimhen et ses parte-
naires auront besoin de réussir une fin

World Athletics instaure des tests
de genre pour les athlètes

Réuni en Chine, le Conseil de World Athletics a approuvé la mise en place de tests
de genre pour préserver l'intégrité des compétitions féminines. Suivant les recomman-
dations émises par son groupe de travail sur le genre, la fédération a décidé qu'un
prélèvement buccal serait désormais un prérequis pour concourir dans la catégorie
féminine.

Un test peu intrusif, donc, destiné à déterminer si une athlète est considérée
biologiquement comme une femme. " Il est important de le faire parce qu'il ne s'agit
pas seulement de parler de l'intégrité du sport féminin, mais de la garantir réellement.
Nous pensons qu'il s'agit d'un moyen de donner de la confiance et de maintenir
l'attention sur l'intégrité de la compétition ", explique Sebastian Coe.

La procédure exacte et le calendrier de mise en place de ces tests ne sont pas
encore établis, mais le président de World Athletics espère que les kits seront rendus
accessibles d'ici aux Championnats du monde de Tokyo, en septembre.

"Nous ne nous dérobons jamais quand il s'agit de faire ce qui est correct pour notre
sport et nos athlètes", a ajouté le Britannique. World Athletics a par ailleurs attribué
plusieurs événements : les Championnats du monde par équipes de marche 2026 à
Brasilia (Brésil), les Relais mondiaux 2026 à Gaborone (Botswana) et l'édition 2028 à
Nassau (Bahamas).

Le jackpot qui attend le vainqueur
Plus de 900 millions d'euros au total et un jackpot pouvant monter jusqu'à 115

millions d'euros pour le vainqueur: la FIFA a dévoilé les primes pour sa Coupe du
monde des clubs 'new look', qui réunira 32 des meilleures équipes du monde, l'été
prochain, aux Etats-Unis.

Le vainqueur de la Coupe du monde des clubs, dont la première édition sous un
nouveau format à 32 équipes se tiendra entre le 14 juin et le 13 juillet aux États-Unis,
pourrait recevoir jusqu'à 115 millions d'euros, a indiqué la FIFA, mercredi dans un
communiqué.

Début mars, la FIFA avait déjà annoncé qu'un milliard de dollars (925 millions
d'euros) seraient répartis entre tous les participants. Si le vainqueur de la compétition
parvient à remporter toutes les primes, il pourrait repartir avec un pactole de plus de 100
millions d'euros.

En plus du milliard promis aux équipes qualifiées, un mécanisme de solidarité sera
également mis en place pour reverser le reste des recettes de la compétition, estimées
à 2 milliards de dollars par la FIFA, aux autres clubs de la planète.

Ce nouveau format à 32 équipes (douze européennes dont le Real Madrid, Man-
chester City, le Bayern Munich ou le PSG, six sud-américaines, quatre africaines,
asiatiques et nord-américaines, une venue d'Océanie et l'Inter Miami de Lionel Messi
pour représenter le pays-hôte) va se tenir dans un contexte d'opposition grandissante
contre les cadences infernales dans le football.

Le syndicat mondial des joueurs (Fifpro) et l'Association européenne des ligues ont
ainsi déposé en octobre 2024 une plainte auprès de la Commission européenne contre
la FIFA, accusée d'abuser de sa position dominante concernant l'élaboration du calen-
drier.

Candidater pour le CNOSF n'est "
pas d'actualité " pour Tony Estanguet

Au four et au moulin l'an passé, Tony Estanguet a rechargé les batteries au cours
des dernières semaines. Le président de Paris 2024 est désormais prêt à relever un
nouveau défi. En revanche, ce ne sera pas au CNOSF, qui élira son nouveau
président en juin.

" C'est un projet de vie quand on décide de s'engager à la tête du sport français ou
d'une organisation comme le CNOSF. Ce sont des missions très prenantes, avec
beaucoup d'enjeux, répond-il à RTL. Aujourd'hui, je suis dans une phase de transition.
J'ai envie de retrouver un défi, mais je ne peux pas précipiter ce genre de choses. Il
faudrait monter un projet et une équipe en quelques semaines, ce n'est pas d'actualité
pour cette fois-ci. En plus, il y a des candidats motivés et intéressés. En tant que
membre du CIO, je serai amené à rester connecté au monde olympique, mais ce ne
sera pas en qualité de président du CNOSF. "

Une bonne nouvelle pour Cédric Gosse et Didier Séminet, les deux candidats
déclarés. S'il ne sait pas encore de quoi son avenir sera faire, Estanguet, tout juste de
retour au CIO, a confirmé qu'il s'impliquerait auprès des Jeux de Los Angeles 2028.

" Faire partie de cette commission de coordination des Jeux olympiques de Los
Angeles, c'est un peu ma prochaine mission, a-t-il déclaré. On m'a demandé d'ac-
compagner cette édition, donc je vais passer un peu de temps du côté de Los Angeles
pour les accompagner dans la réussite de leurs Jeux. "

de parcours étincelante s'ils veulent dé-
crocher la qualification directe pour ce
qui serait alors leur septième Coupe du
Monde.

Le duel Gabon - Côte d'Ivoire aura
bien lieu. "C'était très serré. Ça nous
laisse y croire pour le match retour, en
tout cas, chez nous." Cette phrase, c'est
le Gabonais Jim Allevinah qui l'a pro-
noncée au cours d'entretien avant les
rendez-vous de mars. Il faisait référence
au match perdu par son équipe contre la
Côte d'Ivoire (1-0), le 7 juin dernier, et
indiquait avoir la conviction de voir les
Panthères bientôt prendre leur revanche.

Eu égard à la dynamique des équi-
pes du Groupe D, ce match retour prévu
en septembre pourrait bien ressembler à
une sorte de finale pour la qualification
directe. Vainqueurs de leurs deux ren-
dez-vous ces derniers jours, le Gabon
et la Côte d'Ivoire ont en effet creusé
l'écart sur leurs poursuivants et le billet
pour l'Amérique du Nord semble promis

FIFA/JUSTICE

Platini et Blatter de nouveau acquittés en appel en Suisse
L'ancien footballeur français Michel Platini et l'ex-président de la FIFA Sepp Blatter ont été acquittés en appel mardi en Suisse des

accusations d'escroquerie à leur encontre.

Après quasiment dix ans de procé-
dure en Suisse, Michel Platini et Sepp
Blatter ont de nouveau été acquittés mardi
25 mars en appel, dans l'affaire qui a
brisé les ambitions du Français, pres-
senti en 2015 pour prendre la tête du
football mondial.

En silence, le Français de 69 ans et
le Suisse de 89 ans ont écouté la gref-
fière de la Cour d'appel extraordinaire de
Muttenz (nord-ouest) lire une décision
identique à celle prononcée en 2022 :
l'accusation d'escroquerie, pour laquelle
ils encouraient cinq ans de prison, est
rejetée, tout comme les chefs subsidiai-
res de gestion déloyale, d'abus de con-
fiance et de faux dans les titres.

Le camouflet est une nouvelle fois cin-
glant pour le ministère public, qui avait
requis début mars 20 mois de prison
avec sursis. Un ultime recours en cas-
sation est encore possible devant le Tri-
bunal fédéral suisse, mais uniquement
sur des motifs juridiques limités.

"Après deux acquittements, le par-
quet fédéral doit lui aussi admettre que

BASKETBALL/

Le propriétaire du PSG Qatar Sports Investments approché
par la NBA pour une franchise à Paris

La NBA semble n'avoir jamais été aussi proche de créer une compétition en Europe. Ce jeudi, le commissionner de la Ligue Adam
Silver doit présenter le projet aux 30 propriétaires des franchises nord-américaines à l'occasion d'une réunion prévue à New York.

FOOTBALL/ELIM. MONDIAL 2026/

L'essentiel des favoris ont tenu leur rang

cette procédure pénale a définitivement
échoué. Michel Platini doit enfin être
laissé en paix sur le plan pénal", a com-
menté Me Dominic Nellen, l'avocat de
l'ex-capitaine des Bleus.

Il a rappelé que cette enquête avait
eu "des conséquences non seulement
juridiques, mais aussi personnelles et
professionnelles considérables" pour le
triple Ballon d'Or, "bien qu'aucune preuve
à charge n'ait jamais été présentée".

"La procédure pénale a notamment
empêché son élection à la présidence
de la FIFA en 2016", a rappelé Me
Nellen, ouvrant la voie à la victoire inat-
tendue de l'Italo-Suisse Gianni Infantino,
alors bras droit de Platini au sein de
l'UEFA.

Le parquet ayant fait appel de leur
premier acquittement, les accusés ont
de nouveau comparu début mars pour
avoir "obtenu illégalement, au détriment
de la Fifa, un paiement de 2 millions de
francs suisses" (1,8 million d'euros) "en
faveur de Michel Platini".

Défense et accusation s'accordaient

sur un point : le triple Ballon d'Or a bien
conseillé Sepp Blatter entre 1998 et
2002, lors du premier mandat de ce der-
nier à la tête de la Fifa, et les deux hom-
mes ont signé en 1999 un contrat con-
venant d'une rémunération annuelle de
300 000 francs suisses, intégralement
payée par la Fifa.

Mais en janvier 2011, l'ancien milieu
de terrain - devenu dans l'intervalle pré-
sident de l'UEFA (2007-2015) - "a fait
valoir une créance de 2 millions de francs
suisses", qualifiée de "fausse facture"
par l'accusation.

Les deux hommes martelaient de leur
côté qu'ils avaient dès l'origine décidé
d'un salaire annuel d'un million de francs
suisses, par un "accord de gentlemen"
oral et sans témoins, sans que les finan-
ces de la Fifa n'en permettent le verse-
ment immédiat à Michel Platini.

Dans ses réquisitions, le procureur
Thomas Hildbrand avait souligné la con-
tradiction avec le contrat de 1999, le
contraste avec les pratiques habituelles
de l'instance et plus généralement celles

City, le Real Madrid ou Arsenal en fe-
raient partie selon nos informations, con-
firmant celles de BasketNews).

" QSI (Qatar Sports Investments, pro-
priétaire du PSG) a été approché au su-
jet d'une franchise de basket-ball à Paris
pour laquelle nous avons exprimé un in-
térêt ", a confirmé un porte-parole de QSI
mercredi soir, auprès de L'Équipe. Ces
dernières semaines, les obstacles parais-
saient encore nombreux avant la création
d'un Championnat indépendant de la
NBA, sans la participation de l'Euroligue.

Sollicité par la Ligue américaine pour
relayer ce projet d'implantation en Eu-
rope, Tony Parker, le président et action-
naire majoritaire de l'Asvel, militait le 20
mars dans nos colonnes pour " une fu-
sion ou un partenariat " entre les deux

Le site américain Sportico a déjà ré-
vélé les contours de ce nouveau Cham-
pionnat européen qui compterait entre huit
et dix équipes, dont quatre évoluant ac-
tuellement en Euroligue, la compétition de
référence en Europe. Des villes comme
Paris et Londres pourraient accueillir des
franchises d'expansion dont le prix d'achat
serait fixé autour de 500 millions de dol-
lars (463 millions d'euros), et financées
en partie par des fonds souverains et ac-
teurs privés.

En conflit larvé avec l'instance euro-
péenne après une première proposition
de partenariat rejetée en mars 2024, la
NBA a avancé son projet en proposant
notamment à plusieurs grandes maisons
du foot européen de lancer leur propre
équipe de basket (le PSG, Manchester

à l'une ou l'autre des deux sélections.
Reste à savoir laquelle.

Si les qualifications pour le Mondial
2026 devaient s'arrêter là, huit des neufs
qualifiés feraient alors leur retour en

phase finale. Une sélection, en revan-
che, s'envolerait pour la Coupe du Monde
pour la première fois de son histoire, et
cette sélection, c'est le Cap-Vert. Dans
le Groupe D, les Requins Bleus mènent

la danse devant le Cameroun. Ces der-
niers jours, après avoir pris le dessus sur
Maurice (1-0), les Capverdiens ont été
l'emporter en Angola (1-2), grâce à un dou-
blé de l'épatant Dailon Livramento, pour-
tant remplaçant au coup d'envoi.

S'il restera dans cette campagne quali-
ficative un test d'envergure avec le match
retour contre un Cameroun qui l'avait net-
tement emporté chez lui à l'aller (4-1), les
joueurs de Bubista gardent toutes leurs
chances de découvrir le Mondial l'année
prochaine. En tout cas, ils ont leur destin
entre leurs mains.

Après six journées dans les qualifica-
tions de la CAF, huit formations sont tou-
jours invaincues. Parmi elles, si on re-
trouve sans trop de surprise l'Égypte, le
Sénégal, le Cameroun, le Maroc (avec

cinq matches joués), la Côte d'Ivoire et la
Tunisie, deux nations qui n'ont jamais dis-
puté la Coupe du Monde figurent aussi
dans la liste et épatent les observateurs.
Le Soudan dans le Groupe B et la Nami-
bie dans le Groupe H affichent ainsi le
même bilan : trois victoires, trois matches
nuls et aucun revers. Évidemment tou-
jours dans la course pour le Mondial, les
deux sélections africaines parviendront-
elles à créer une plus grosse surprise en-
core dans quelques mois ?

Malheureusement, les derniers rendez-
vous en date ont aussi entraîné une pre-
mière élimination dans la zone Afrique. Avec
six défaites en autant de rencontres, la
sélection des Seychelles ne peut plus pré-
tendre à la deuxième place du Groupe F,
présentement détenue par le Gabon.

du monde du travail, et il a surtout ex-
humé des rapports d'audit de la Fifa.

Même si l'organisation de Zurich avait
payé un million de francs suisses à Pla-
tini dès 1999, elle aurait encore eu "plus
de 21 millions de francs de trésorerie",
des réserves montées à 328 millions en
2002, a rappelé le magistrat.

Mais la Cour d'appel a estimé que
les accusés avaient "témoigné de ma-
nière globalement cohérente sur les
points essentiels", jugeant par ailleurs
"plausible" que Platini soit payé à la
hauteur de sa renommée sportive et de
son expérience.

La défense avait par ailleurs souligné
dans sa plaidoirie l'absence de mobile
clair de Sepp Blatter, auquel cette affaire
n'a pas rapporté un centime, sans que le
parquet ne puisse prouver l'inverse.
Prudemment, Thomas Hildbrand s'était
contenté de rappeler le soutien apporté
par Michel Platini à la réélection de Blatter
à un quatrième mandat, en mai 2011,
faisant planer le soupçon de corruption
dans le prétoire.

instances. " Le but est qu'on allie nos
forces, pour faire un truc jamais vu aupa-
ravant, tout en s'assurant qu'aucun club
historique européen ne soit laissé de côté.

" Avec ou sans la participation de
l'Euroligue, la NBA semble aujourd'hui
décidée à planter son drapeau sur le
Vieux Continent.
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duits et les rencontres avec des
professionnels du secteur. C’est là,
sur toute la durée de l’événement,
que les cafés togolais, en particu-
lier l’Arabusta et le Robusta, ont ac-
croché bien de visiteurs. Plus de
700 personnes ont ainsi fait escale
au stand togolais, plus de 350 tas-
ses y ont été servies et dégustées,

national (ITC). Et le pays a été re-
présenté par trois membres de
l’Association des Transformateurs
de Café et de Cacao du Togo
(ATCC-Togo) : le Père François
Amouzou (Café des Moines),
Hubertine Egan (Café Kuma) et
Walis Yentoumi (Café des Grands
Plateaux).

Dès l’ouverture, le 10 février, les
exposants, répartis en groupes, ont
alterné la présentation de leurs pro-

A l’international, le café togolais
séduit et la diplomatie caféière to-
golaise s’impose, nonobstant la
production nationale modeste du
café et la petite taille du pays. C’est
encore confirmé, récemment, lors
du World of Coffee à Dubaï. Le
World of Coffee Dubaï, principal
salon du café au Moyen-Orient,
propose une plateforme d’échan-
ges pour producteurs de café,
commerçants, détaillants, torréfac-
teurs, passionnés de café et l’in-
dustrie caféière au sens large, avec
des compétitions comme les
championnats de café SCA Émi-
rats et le village des torréfacteurs.
Sa quatrième édition a eu lieu au
Dubaï World Trade Centre, du 10
au 12 février 2025. Une délégation
togolaise était à ce prestigieux sa-
lon des principaux acteurs du sec-
teur caféier mondial, organisé dans
le cadre du programme «EU-ACP
Business Friendly» mis en œuvre
par le Centre du Commerce Inter-

LE CAFÉ TOGOLAIS A SÉDUIT AU WORLD OF COFFEE DUBAÏ 2025

Des achats importants annoncés, le CCFCC en tire une leçon
Late Pater

selon la délégation qui dit merci au
Centre du Commerce Internatio-
nal, à l’Agence des Cafés Robus-
tas d’Afrique et de Madagascar
(ACRAM) et au Comité de Coor-
dination pour les Filières Café et
Cacao (CCFCC), pour leurs sou-
tiens.

Bon, le Togo a brillé au World of

ACCÈS À L'EAU POTABLE EN AFRIQUE

Un défi majeur pour 2030
Etonam Sossou

L'accès à l'eau potable reste l'un
des défis les plus pressants pour le
continent africain. D'ici 2030, l'Afri-
que devra garantir un accès sécu-
risé à 500 millions de personnes sup-
plémentaires, conformément aux
Objectifs de Développement Dura-
ble (ODD) fixés par les Nations
Unies. Un objectif ambitieux, alors
qu'aujourd'hui encore, des millions
de personnes souffrent du manque
d'eau potable et de services d'as-
sainissement adéquats.

Selon les rapports de l'Organisa-
tion Mondiale de la Santé (OMS) et
de l'UNICEF, près de 400 millions
d'Africains n'ont toujours pas accès
à une source d'eau potable sécuri-

Le café togolais fièrement brandi à Dubaï

Coffee Dubaï 2025 ; les expositions
et dégustations de son café ont été
très appréciées ; de nouvelles op-
portunités de partenariat ont été
aussi explorées après les rencon-
tres avec les torréfacteurs et fabri-
cants de matériels. Du coup, on se
réjouit déjà d’un impact concret.
Surtout que, dit-on, certains ache-
teurs ont manifesté un intérêt à ache-
ter le café togolais en quantités im-
portantes. Mais il va falloir vite af-
fronter une réalité afin de satisfaire
les intentions de commandes.
D’après le CCFCC, les acteurs du
café togolais, encore limités en ca-
pacités de production, doivent en-
visager des solutions pour structu-
rer et renforcer leurs unités de
transformation. Il plaide : «ce salon
a mis en lumière la nécessité d’un
soutien accru aux transformateurs
togolais ; l’expérience acquise à
Dubaï montre que le café togolais
a un potentiel réel sur le marché
international. Toutefois, pour sai-
sir pleinement ces opportunités,
une meilleure organisation de la
production et de la transformation
s’impose». Histoire de ne pas fina-
lement être victime de sa propre
réputation. Chacun, à son niveau,
est interpellé.

Ce cri de cœur pour une
meilleure structuration du secteur
(production, puis transformation)
n’est pas nouveau. Les appels se
suivent, à différentes occasions.
Comme lors du lancement des
campagnes de commercialisation

sée. Cette situation est particulière-
ment alarmante en Afrique
subsaharienne, où près de 60 %
de la population est contrainte de
recourir à des sources d'eau non
traitées, souvent contaminées.

Les conséquences sont dramati-
ques : maladies hydriques, insécu-
rité alimentaire et ralentissement du
développement économique. Le
choléra, la typhoïde et les diarrhées
restent parmi les principales cau-
ses de mortalité infantile, en particu-
lier chez les enfants de moins de
cinq ans. Le défi de l'accès à l'eau
en Afrique est multidimensionnel. Il
est lié à plusieurs facteurs, notam-
ment : l'urbanisation rapide,  le chan-
gement climatique, le manque d'in-
vestissement et les conflits.

ou des rencontres de fin d’année
entre le gouvernement et les chefs
traditionnels des zones de produc-
tion de café et cacao. A la base, le
diagnostic est clair pour le café :
une productivité faible, un vieillis-
sement des planteurs et des plan-
tations, un effectif du dispositif d’en-
cadrement très faible (ratio actuel
de 1 technicien pour plus de 2.000
producteurs), une faible mobilisa-
tion de la nouvelle génération à em-
brasser la caféiculture, un difficile
accès au foncier, une qualité non
constante, une offre inférieure à la
demande, trop d’exportateurs non
opérationnels, la contrebande… Et
pourtant, l’existence de terres pro-
pices à la caféiculture, l’existence
de la volonté politique, soutenue par
des partenaires, pour relancer la
filière et l’existence d’un règlement
qui protège les transformateurs to-
golais sont des opportunités à sai-
sir. Sans oublier l’engagement des
producteurs à intensifier la produc-
tion, l’existence des institutions d’ac-
compagnement à l’image du
CCFCC, quelques usines de trans-
formation et une association des
transformateurs. A ces forces, le
diagnostic a ajouté qu’il faudra ré-
habiliter et construire des infrastruc-
tures de desserte, de production et
d’aménagement agricoles (pistes,
routes, infrastructures de franchis-
sement, magasins, aires de sé-
chage, bâtiments administratifs,
aménagements agricoles, etc.) et
professionnaliser les acteurs (pro-
ducteurs, techniciens des disposi-
tifs de recherche et d’appui-con-
seil, acheteurs, transformateurs,
exportateurs, consommateurs).
Tout est dans le plan de dévelop-
pement 2025-2030 adopté en oc-
tobre 2024. Aujourd’hui, «cette ex-
périence révélatrice de Dubaï en-
courage à poursuivre les efforts
en faveur du développement de la
filière café au Togo, en mettant l’ac-
cent sur la préservation de la qua-
lité», conclut le CCFCC.

En rappel, 3 100 tonnes de café
ont été exportées durant la cam-
pagne 2023-2024.

LUTTE CONTRE LA TUBERCULOSE AU TOGO

Le dépistage précoce des cas
passe de 72 h à 24 h grâce
aux machines GeneXpert

més sur le diagnostic de la tuber-
culose par la bacilloscopie.

L’OMS apporte son soutien par
la mise à disposition d’experts, l’ap-
pui technique pour l’élaboration et
la validation de documents et orien-
tations, et fournit un appui financier
à des évènements ou activités
phares. L’Organisation a égale-
ment initié en fin 2023 l’approche
dite BBNT (initiales pour Bénin,
Burkina Faso, Niger et Togo)
comme cadre d’échanges d’ex-
périences dans la lutte contre le
VIH, les hépatites virales, la tuber-
culose et le paludisme appuyant
des visites de terrain pour le par-
tage de bonnes pratiques dans ces
pays. Pour la Dre Laconi Kaaga,
Responsable du Programme de
lutte contre la tuberculose au bu-
reau de l’OMS au Togo, le soutien
de l’OMS a pour buts majeurs, que
«chaque personne à risque ait
accès à une prévention, à un dia-
gnostic et à un traitement rapide
et efficace de la tuberculose».

Ayant recouvré la santé et re-
pris son travail de planteur, Yao en-
courage la population à se faire
consulter en cas de toux persis-
tante et à respecter les conseils du
personnel traitant jusqu’à la guéri-
son totale. Il a un message parti-
culier à l’endroit des familles des
patients : «Ma famille a été un élé-
ment indispensable à ma guéri-
son. Sans leur appui, la tubercu-
lose m’aurait emporté ! Si un
membre de votre famille est at-
teint de cette maladie, restez pro-
che, aidez la personne pour qu’elle
reste motivée et qu’elle ne perde
jamais espoir».

Source : afro.who.int/fr/
togo (titre : L’UNION)

pister tôt les patients souffrant de la
tuberculose et fournir un traitement
de chimiothérapie préventive aux
personnes indemnes, dont les en-
fants de moins de 15 ans et les
personnes vivant avec le VIH.
Depuis 2024, cette intervention a
été étendue aux 55 autres CDT
grâce à l’appui du Fonds mondial.

Avec sept ans d’expérience en
tant que personnel de santé soi-
gnant des patients atteints de tu-
berculose, Yorouma Djobo, Point
focal du CDT au CHP d’Agou, pro-
digue des conseils essentiels aux
malades. Il assure le dépistage, la
mise sous traitement et le suivi du
traitement des patients atteints de
tuberculose dans le district sani-
taire d’Agou. Yorouma reçoit en
moyenne 3 patients atteints de tu-
berculose chaque mois et insiste
sur le rôle de la famille. «Notre rôle
est de nous assurer que toutes
les personnes dépistées reçoi-
vent le traitement et recouvrent la
santé. Une fois que la famille a
compris les méfaits de la mala-
die, elle devient notre soutien prin-
cipal et prennent en charge le trai-
tement des patients, en s’appro-
priant les conseils donnés aux
patients dans le but de les aider».
En 2022 Yorouma, comme 95
autres points focaux ont été formés
sur toutes les thématiques de la
tuberculose dont la tuberculose
pédiatrique, l’éducation thérapeuti-
que des patients, les directives de
prise en charge et le traitement pré-
ventif. La même année, 60 techni-
ciens de laboratoire ont été formés
sur le diagnostic par le GeneXpert
sur les selles et en 2024, 65 tech-
niciens de laboratoire ont été for-

(suite de la page 4)



7ACTU-PLUS

L’UNION N°1843 du 28 mars 2025

MARCHÉ DE L'EMPLOI

Se mettre à son propre compte ou travailler pour une entreprise ?
Etonam Sossou Si l'entrepreneuriat séduit, tra-

vailler pour une entreprise continue
d'être perçu comme un choix plus
sûr par certains Togolais. Pour Di-
dier Akakpo, cadre dans une so-
ciété d'import-export, le salariat pré-
sente plusieurs avantages : " Avoir
un emploi dans une entreprise,
c'est bénéficier d'un salaire régu-
lier, d'une couverture sociale et
parfois même d'avantages comme
la formation continue. De plus, il y
a moins de stress que lorsqu'on
gère sa propre entreprise."

Les employés des grandes en-
treprises bénéficient souvent d'une
meilleure stabilité financière et d'un
cadre de travail structuré, ce qui leur
permet de mieux planifier leur ave-
nir. Toutefois, avec la concurrence
accrue sur le marché du travail, dé-
crocher un emploi stable devient de
plus en plus difficile.

Face à ces deux options, cha-
cun doit faire un choix en fonction de
sa personnalité, de ses ambitions
et des opportunités disponibles.
Pour certains, un emploi salarié est
une étape avant de se lancer dans
l'entrepreneuriat. C'est le cas d'Adjo
Kinvi, comptable dans une entre-
prise de la place : "J'ai choisi de
travailler quelques années en en-
treprise pour acquérir de l'expé-
rience et économiser avant de lan-
cer mon propre projet. Pour moi,
c'est une stratégie plus sûre que
de me lancer directement après
mes études."

D'autres préfèrent combiner les
deux. Paul, ingénieur en télécom-

gitale avec mes économies.
Aujourd'hui, je travaille à mon
rythme et j'ai une liberté que je
n'aurais jamais eue en entreprise."

Marius n'est pas un cas isolé.
De nombreux jeunes se tournent
vers l'entrepreneuriat, notamment
dans l'agriculture, l'artisanat, le com-
merce en ligne et les services nu-
mériques. L'essor du numérique et
la facilité d'accès aux formations en

Face aux réalités économiques
du Togo, de nombreux jeunes di-
plômés et travailleurs en reconver-
sion se posent une question cru-
ciale : faut-il se lancer à son propre
compte ou chercher un emploi
dans une entreprise ? Si
l'entrepreneuriat est souvent pré-
senté comme une solution au chô-

Mercredi
26 - 03 - 2025

DATES RÉSULTATS

JEUDI
27 - 03 - 2025

Mardi
25 - 03 - 2025

GROS LOTS DU TIRAGE N°1784
DE LOTO BENZ DU 26 MARS 2025

@ LOME
# Point de vente  90051
*Deux (02) gros lots d'une valeur totale de 3.100.000
FCFA

# Point de vente 30423

* Un (01) gros lot de 1.872.500 FCFA

GROS LOTS DU TIRAGE N°91 DE LOTO PRESTIGE DU 26 MARS 2025

@ LOMÉ
# Point de vente  70138
* Un (01) gros lot de 1.250.000 FCFA

# Point de vente  60345
* Un (01) gros lot de 1.000.000 FCFA

GROS LOTS DU TIRAGE N°91 DE
LOTO SUPER DU 27 MARS 2025

@ LOMÉ
# Point de vente  90088
* Deux (02) super gros lots d'un montant
total de 5.000.000 FCFA
# Point de vente  50327
* Un (01) gros lot de 1.500.000 FCFA

@ ADÉTICOPÉ
# Point de vente  50751
* Un (01) gros lot de 1.000.000 FCFA

@ KARA
# Point de vente   10045
* Un (01) gros lot de 1.000.000 FCFA

@ NOTSÈ
# Point de vente  20245
* Un (01) gros lot de 1.500.000 FCFA

munications, explique : "J'ai un em-
ploi stable, mais je développe aussi
une petite entreprise en parallèle.
Cela me permet de tester mon pro-
jet sans prendre trop de risques. "

Un soutien nécessaire
pour les jeunes

Que ce soit pour le salariat ou
l'entrepreneuriat, les jeunes Togo-
lais ont besoin d'un accompagne-
ment adapté. Les experts estiment

que l'État et les institutions financiè-
res doivent jouer un rôle clé pour
encourager la création d'emplois.
Selon Joseph Amenyo, économiste
:" Le gouvernement doit faciliter
l'accès au financement pour les
jeunes entrepreneurs et promou-
voir des formations adaptées aux
besoins du marché. Il faut aussi
inciter les entreprises à embau-
cher davantage en créant un envi-

mage, l'emploi salarié reste perçu
comme une option plus stable et
rassurante.

Au Togo, comme dans plusieurs
pays d'Afrique de l'Ouest, le mar-
ché du travail est marqué par un fort
taux de chômage et un sous-em-
ploi massif. Pour beaucoup, la so-
lution réside dans l'auto-emploi et la
création de petites entreprises. C'est
le choix qu'a fait Marius Koffi, jeune
entrepreneur dans le domaine du
digital :"J'ai compris très tôt qu'at-
tendre un emploi stable dans une
entreprise pouvait être une perte
de temps. J'ai donc lancé ma pro-
pre agence de communication di-

ligne permettent désormais de
créer des entreprises avec peu de
moyens.

Cependant, se mettre à son pro-
pre compte n'est pas sans risques.
Selon Anita Lawson, consultante en
gestion des entreprises :
"L'entrepreneuriat est une belle
aventure, mais il ne faut pas se
lancer sans préparation. Beaucoup
échouent faute de compétences en
gestion ou d'un capital de départ
suffisant. Il est important d'avoir un
plan solide et un bon accompagne-
ment. "

Le salariat, un choix de
stabilité et de sécurité

ronnement favorable aux investis-
sements. "

En fin de compte, le choix entre
l'entrepreneuriat et le salariat dépend
des aspirations de chacun. Si
l'entrepreneuriat offre une liberté et
un potentiel de réussite illimité, il com-
porte aussi des risques importants.
De l'autre côté, le salariat apporte
une certaine sécurité, mais peut être
limité en termes d'évolution.

Les chirurgiens interviennent sur
des affections cutanées plus impor-
tantes qui nécessitent une prise en
charge au-delà de la cryothérapie.
Les interventions chirurgicales sim-
ples se font sur le terrain lors des
campagnes et celles qui sont plus
complexes sont référées au CHU
Sylvanus Olympio.

Lors de la présentation de cette
étude, un appel a été lancé par
Samboe Koffi Giscar, le représen-
tant pays de la Fondation Pierre
Fabre, de partager les résultats de
l’étude et d’exploiter ces résultats
pour l’amélioration des conditions
des PAA au Togo.

Bon à savoir, l’albinisme est ca-
ractérisé par une absence ou une
réduction de la mélanine dans la
peau, les cheveux et les yeux, en-
traînant une sensibilité accrue à la
lumière et des problèmes de vision.

nord (110 pour lésions légères / 110
pour lésions complexes).

On évoque aussi, des campa-
gnes de consultations dermatologi-
ques et de prise en charge des lé-
sions précancéreuses et cancéreu-
ses chez les personnes atteintes d’al-
binisme (PAA) dont l’objectif est
d’améliorer durablement l’état de
santé de ces personnes qui subis-
sent la dégradation de leur peau cau-
sée par les rayons solaires.

Véritables cliniques mobiles, ces
campagnes permettent d’offrir gra-
tuitement aux PAA, des consultations
dermatologiques et un traitement par
la cryothérapie et la chirurgie. En pro-
cédant aux consultations, les derma-
tologues recherchent d’éventuelles
lésions sur la peau des PAA ; la
cryothérapie leur permet ensuite de
brûler, avec de l’azote liquide, les lé-
sions précancéreuses identifiées.

régions du pays. Régulièrement, des
campagnes de sensibilisation sont
organisés par l’ANAT sur les effets
néfastes des rayons du soleil et aux
moyens de s’en protéger. Durant les
séances de sensibilisation des pots
de crème de protection solaire pro-
duite localement et des chapeaux sont
distribués. Le projet prévoit la produc-
tion locale, par les membres de
l’ANAT, de 6 000 pots sur trois ans
afin de fournir 6 pots par personne et
par an.

Le projet avait initié des campagnes
de consultations foraines gratuites,
destinées aux personnes atteintes
d’albinisme seront vues et suivis lors
de ces campagnes. Il avait été indi-
qué qu’un circuit médical permettra
de référer 220 patients nécessitant des
interventions dans les 2 CHU de Lomé
et au CHR de KARA pour les régions

PERSONNES ATTEINTES D’ALBINISME AU TOGO

Une étude révèle le nombre total de
1.521 et met en lumière leurs défis

(suite de la page 3)
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